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LA R.A.P PARTICIPE À CRÉER UNE RURALITÉ POSITIVE EN ARDÈCHE 

PAR VALÉRIE POUDRAY (DOCTORANTE) 

Avec une équipe de recherche du laboratoire de recherche PACTE-Cermosem, j’ai travaillé à l’élaboration 

d’un projet de Recherche Action Participative, durant 3 mois, au côté du Conseil départemental de l'Ardèche, et 

dans un groupement de candidature intégrant les principaux acteurs de la jeunesse du territoire. Le 1er Avril 2016, 

nous avons obtenu le Projet « Ajir », qui vise à créer à l’échelle du département de l’Ardèche un “territoire à ruralité 

positive” (https://drive.google.com/folderview?id=0B-EHliPCzVe1VjJSSWh6UzlyWWM&usp=gmail).  

Ce projet d’un budget global de 12 396 878, 40 € utilise une méthodologie de « Recherche – Action – 

Participative » qui associe des points de vue internes et externes, et propose un cadre de construction dynamique 

mobilisant l’ensemble des acteurs investis dans la démarche. Ainsi, le projet AJIR est décliné en deux phases : la 

phase 1, vise à créer les conditions de la transformation de l’action publique pour et avec les jeunes ; la phase 2 

engage ce changement et met en œuvre des expérimentations.  L’Ardèche se considère ainsi comme un véritable 

« laboratoire de modernité alternative » capable de répondre aux enjeux posés par sa jeunesse mais aussi de 

contribuer à l’émergence de solutions transférables dans d’autres contextes, qu’ils soient ruraux ou 

éventuellement urbains. Ce projet souhaite insuffler un design des politiques publiques et un véritable 

changement de culture dans l’action publique, autour d’une nouvelle ruralité attractive. J’ai obtenu un 

financement de thèse sur ce projet, où je suis en charge du suivi-évaluation. 

Affaire à suivre ! 

Edito 

Bonjour à tous, 
 
Suite à l'école thématique "RAP : outils & ontologie", à Saint-Martin-de-Londres en mars 2016, les 
jeunes chercheurs et étudiants ont imaginé un espace de discussion informelle dans lequel on 
pourrait s’entraider et parler de “ce qu’est la RAP” pour nous. 
 
Aujourd’hui c’est chose faite, nous avons un groupe Facebook “Recherche-Action Participative - 
Réseau étudiant” avec 15 membres ! De même, cette page fait le lien avec le GDR PARCS via le site 
web http://www.tela-botanica.org/wikini/gdr-parcs/wakka.php?wiki=PageDoctorants et l’espace 
projet sur le site de l’association Tela Botanica. N’hésitez pas à inviter des personnes de votre 
entourage utilisant la RAP à se joindre au réseau. 
 
Désormais voici notre deuxième volonté : une lettre d’actualité pour vous faire part de ce que nous 
faisons ! En vue de la prochaine lettre d’actu, faites-nous parvenir de petits textes sur l’évolution de 
vos projets, vos expériences avec la RAP, vos suggestions de lectures... ou n’importe quelle 
information que vous souhaitez partager avec le groupe!  
 
Bonne lecture ! 
 
Camila et Annie 
 

https://drive.google.com/folderview?id=0B-EHliPCzVe1VjJSSWh6UzlyWWM&usp=gmail


 

CO-CONSTRUIRE UN PLAN D’ACTION POUR L’ÉTUDE, LA PRISE EN COMPTE ET LA 

CONSERVATION DES BOUSIERS EN FRANCE 

PAR CAMILA LEANDRO (DOCTORANTE) 

 

Le 14 avril 2016 s’est tenu la première rencontre du réseau ScaraB’obs. Ce 

réseau regroupe des chercheurs, des entomologistes professionnels issus 

d’associations spécialisées, de conservatoires d’espaces naturels, de parcs 

nationaux et de réserves naturelles ainsi que des gestionnaires d’espaces 

naturels. Le point commun : ils s’intéressent aux bousiers !  

Actuellement en déclin à cause de traitements vétérinaires systématiques, ces 

espèces sont peu étudiées malgré leur rôle dans le recyclage de la matière et 

ne bénéficient pas d’un statut de protection. C’est donc suite à la première 

rencontre ScaraB’obs que cette situation pourrait changer ! Effectivement, 

après une journée de travail avec des outils RAP, nous sommes parvenus à une 

liste d’actions à mettre en place, avec une priorisation faite sur l’urgence, la 

facilité de mise en place et l’intérêt porté pour chaque proposition. Certains 

sont allés jusqu’à l’engagement en inscrivant leurs noms sur des propositions. 

Ainsi, la première action conjointe sera d’élargir le réseau à d’autres 

entomologistes et la deuxième de travailler sur des clés d’identification 

modernes et en ligne, le tout via un outil collaboratif Xper ! 

Suivez le réseau ScaraB’obs et apprenez sur les bousiers sur www.scarab-obs.fr 

 

LES OUTILS DE LA RAP AU SERVICE DE L’ECONOMIE SOCIALE ET SOLIDAIRE (ESS) EN BEARN  

PAR ANNIE LAMALICE (DOCTORANTE) 

 

Dans les villes et régions françaises, plus de 25 monnaies locales complémentaires (MLC) sont déjà en circulation 

et une centaine à l’état de projet. Créées en réaction à la crise financière de 2008, ces initiatives citoyennes 

permettent de créer un système d’échanges alternatif, ancré dans l’économie réelle et à l’abri des paradis fiscaux 

et de la spéculation. La MLC du Béarn, la T!NDA, en favorisant notamment les circuits-courts et le maintien des 

savoir-faire locaux, se veut un outil pour la transition écologique et sociale. Un autre objectif majeur de ce type 

de projet est de favoriser la conversation et la réflexion collective sur les enjeux économiques et une 

réappropriation citoyenne de l’outil « monnaie ».  

Pour remplir ces objectifs, des réunions publiques sont 

périodiquement organisées et les outils de la RAP appris lors de 

l’école thématique à Saint-Martin-de-Londres ont été mis à 

profit pour accompagner ces passionnantes discussions. Les 

participants au dernier café-informatif ont ainsi mené une 

réflexion en sous-groupes et, muni de post-it, ont partagé leurs 

connaissances sur l’économie et les monnaies locales. Les 

discussions ont été très enrichissantes et plusieurs participants 

ont décidé d’adhérer à la T!NDA à l’issu de la soirée.  Ce format 

d’atelier a favorisé la prise de parole de chacun. 

La magie des post-it a opéré… 

http://www.scarab-obs.fr/

